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                                                                        Éditorial 
 
 
 

 
 
 
 
 
Début décembre, l’effervescence de la période des fêtes 
commence à nous envahir. La collection de timbres ou de 
monnaies sera relayée au second plan pour un moment. Restez 
toutefois à l’affût. De nouvelles émissions peuvent nous arriver 
sans avertissement.  
 
Certains profiteront de ces congés pour se plonger dans leurs 
pièces favorites, faire du classement ou un peu de ménage. 
 
Pourquoi ne pas prendre cette période pour faire un peu de lecture. 
C’est incroyable de voir la quantité d’informations très utiles que 
l’on trouve en lisant les notes des catalogues. Ces connaissances 
vous aideront lors de vos prochaines séances de magasinage. 
 
Vous pouvez même inclure quelques bons livres traitant de votre 
collection préférée dans la liste des achats de Noël. 
 
Vous êtes toujours plus nombreux à nous lire et nous espérons que 
notre contenu continuera de vous plaire.   
 
Nous vous en remercions et vous souhaitons un Joyeux Noël. 
 
 

 
 
Jean Lafontaine, 
Éditeur 

 
 



 

 

OBLITÉRATIONS ET MARQUES 

POSTALES 
François Brisse, AQEP, FSRPC 
Décembre 2013 
Partie 2 

AU CANADA 

 

Edmonton, Alberta 
Oblitération semblable à celle de Winnipeg rapportée dans ma chronique précédente (Ill. 1). 

L'idéogramme au-dessous de la date, 門,est la forme traditionnelle de mén qui veut dire porte. 

La forme moderne ou simplifiée est 门门门门. 

   Illustration 1. Les lions qui se trouvent aux entrées. 
 
 
Vancouver, Colombie-Britannique 
Le front de mer de Vancouver apparaît sur cette oblitération récente de Vancouver (Ill. 2).  
 

                                      
 

Illustration 2                                                   Illustration 3 
 
Victoria, Colombie-Britannique 



 

 

L'émission des timbres sur les quartiers chinois a aussi été renforcée par une oblitération 
identique, au nom de la ville près, à celle des villes fameuses pour leurs portes magistrales (Ill. 
3). 
 
Alberton, Île du Prince Édouard 
Le centenaire de cette ville de l'île du Prince-Édouard a été commémoré par cette oblitération où 
un renard apparaît au pied d'une grande lettre A, pour Alberton (Ill. 4). 
 

   Illustration 4 
 
 
Toronto, Ontario 
Le Premier bureau de poste a une nouvelle oblitération distinctive (Ill. 5) 
 

                
 

Illustration 5                      Illustration 6 
 

Toujours à Toronto, le sénateur Paul Yusyk (1913-1986), père du multiculturalisme,  a été l'objet 
de l'émission d'un timbre-photo et d'une oblitération illustrée portant sa signature. Le lancement 
de ce timbre-photo a eu lieu le 26 octobre à l'occasion du 100e anniversaire de sa naissance à 
l'exposition de la Société des collectionneurs ukrainiens de Toronto, UCSTPEX 2013 (Ill. 6). 
 
Gatineau, Québec 
L'exposition AMPHILEX 2013 qui marquait le 35e anniversaire du club L'Amicale des 
philatélistes de l'Outaouais a eu lieu à Gatineau les 19 et 20 octobre 2013. L'oblitération  
soulignait le 35e anniversaire (Ill. 7).  
 



 

 

          Illustration 7    
 

Montréal, Québec 
Deux expositions philatéliques à Montréal pour finir l'année. D'abord l'Union des philatélistes de 
Montréal, qui avec Patrick Chalifoux ont organisé, les 22 et 23 novembre, EXUP 35, au Centre 
Saint-Mathieu de Montréal.  Cette exposition concluait les activités qui marquaient le 80e 
anniversaire de l'UPM. Deux cartes souvenirs avec les photos des présidents du club, un timbre-
photo et une oblitération commémorative (Ill. 8) en sont des souvenirs concrets. 
 

                                             
 

Illustration 8                                                        Illustration 9 
 

La 22e exposition du Club Balte de Montréal, BALT-EX XXII, se tiendra les 7 et 8 décembre à 
la salle paroissiale Notre-Dame-Porte-de l’Aurore, 1465, rue de Sève, Montréal (LaSalle). Une 
oblitération  de circonstance marquera cette exposition (Ill.9). 
 
Pointe-Claire, Québec 
Pour marquer le 50e anniversaire de Stewart Hall, le Centre culturel de Pointe-Claire, une 
oblitération commémorative (Ill. 10) a été demandée pour le bureau de poste de Pointe-Claire / 
Dorval. Elle devrait rester en service jusqu'à la fin de l'année. 
 

  Illustration 10 
 
 



Un nouveau livre en français sur les timbres fiscaux 

Par Yvon Marquis 

 



 

 

 



 

Exemple de page 
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Exemple de page 

Le volume est disponible auprès de Yvon Marquis lors de sa présence aux Salons de timbres et de monnaies. 



 

Des articles déjà 

publiés dans des 

revues locales 

mais qui ont con-

servé une saveur 

toujours d’actualité 

DÉJÀ VU 
Vous voulez participer à une association dynamique ? 

Joignez les rangs de  

l’Association des numismates et des philatélistes de 

Boucherville inc.  Visitez le site anpb.net 

Abonnement :  Un an 12 $     Trois ans 30 $ 



Pour le plaisir des lecteurs, Claude Bélanger a accepté de
reproduire en rafales les chapîtres de son livre sur les
timbres du Centenaire.

Timbres du CentenaireTimbres du CentenaireTimbres du CentenaireTimbres du CentenaireTimbres du Centenaire
Claude Bélanger

La dentelure 
On notera d’abord que deux types de perforations ont été utilisés. Tous les timbres imprimés par la Canadian Bank Note

Company ont reçu une perforation “ en ligne ”. Les timbres de la British-American Bank Note ont reçu une dentelure “ en
peigne ”. Les collectionneurs de l’émission du Centenaire doivent apprendre à reconnaître ces formes de perforation puisque
leur identification nous permet de déterminer quelle compagnie a imprimé chaque timbre et, parfois, d’identifier une variété.
Cela est important particulièrement lorsqu’on veut identifier un timbre oblitéré.

Lors d’une perforation “ en ligne ” une rangée ou plus est perforée à la fois dans un sens et l’opération est répétée
verticalement ou horizontalement pour chaque rangée. Cela donne des rangées irrégulières et les coins où les perforations
verticales et horizontales  se rencontrent sont rarement parfaits.

Au contraire, lorsque les timbres sont perforés “ en peigne ”, le perforateur fonctionne en même temps dans les deux
directions et en faisant plusieurs rangées en même temps. Cela donne habituellement des coins parfaits.

Tel qu’indiqué précédemment, il existe quatre différentes perforations sur les timbres du Centenaire : 12 X 12 (CBN), 10 X
10 (BABN), 9½ (CBN) et 12½ X 12 (BABN).

Image 5.
Exemple de perforation “ en ligne ”. À noter
l’irrégularité des coins inférieurs et supérieurs
des timbres de la rangée de gauche ainsi que
les quatre perforations non alignées entre les
timbres de la troisième rangée.

Image 6.
Exemple typique de perforation “ en peigne ”. À noter la
parfaite régularité de ces perforations et l’excellent
centrage des timbres qui en résulte habituellement. Les
coins de ces timbres sont beaux et parfaits.

Jean
Typewritten text
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La perforation 12 X 12 se retrouve sur les valeurs suivantes : 1¢, 2¢, 3¢, 4¢, 5¢, 6¢ noir, 8¢ Alaska, 10¢, 15¢, 20¢, 25¢,
50¢ et $1.00. Ces timbres peuvent provenir de feuilles de 100 (ou 50 dans le cas des grands formats), de certains carnets
dans le cas des 1¢, 2¢, 3¢, 4¢ et 5¢ ou encore des feuillets miniatures dans les cas des 4¢ et 5¢. Sur les timbres des
feuilles de 100, cette perforation est difficile à distinguer à l’œil nu de celle de la BABN sauf si on examine attentivement
l’irrégularité des coins des timbres puisqu’ils ont tous une perforation “ en ligne ”.

La perforation 10 X10 est facile à repérer. Elle se retrouve sur les 1¢, 4¢, 5¢, 6¢ orange et noir. Les 10 X 10 proviennent
tous de carnets, sauf le 6¢ orange qui peut provenir d’un carnet ou d’une feuille et les 6¢ (noir et orange), 7¢ et 8¢ imprimés
sur roulettes.

La perforation 9 ½ n’est trouvée que sur les timbres à roulette des 3 ¢, 4 ¢ et 5 ¢. On les reconnaît facilement à l’œil nu
par leurs deux bords droits verticaux.

La perforation 12½ X 12 est présente dans le 1¢, 3¢, 6¢ orange et noir, 7¢ et 8¢ parlement et dans huit différents types
de carnets affectant les 1¢, 3¢, 6¢ noir, 7¢ et 8¢ parlement.

Les différences de perforations nous donnent déjà 43 variétés pour cette série (44 si on arrive à trouver les deux types du
6¢ orange).

Le marquage

C’est en 1962 que le Canada a introduit le marquage de ses timbres pour faciliter la manipulation du courrier.
L’introduction de machines pour trier le courrier a amené le Ministère des Postes à expérimenter avec le marquage des
timbres. Équipées d’un “ œil magique ” ultra-violet, les machines pouvaient détecter la présence d’un timbre et l’oblitérer
automatiquement. Ils réussissaient même à détecter si l’affranchissement était correct et si le courrier était “ local ” ou
“ national ”. On remarquera que les valeurs de 4¢ des émissions Wilding et Camée ont été marquées différemment des
autres valeurs. Cela permettait de trier automatiquement le courrier local puisque l’affranchissement requis pour ce courrier
était en 1962-1963 de 4¢.

La période de 1962 à 1972 en fut une de grande expérimentation pour amener une gestion du courrier plus efficace. Le
marquage des timbres était un élément important de cette phase et la plus grande partie de cette expérimentation fut faite
avec la série du Centenaire.

On distingue deux grands types de marquage avec des sous-variétés importantes. Il existe un type de marquage appelé
“ Winnipeg ” et un autre identifié comme “ général ”. Il est essentiel que le collectionneur de l’émission du Centenaire arrive à
les reconnaître correctement. Dans bien des cas, il faudra vérifier le marquage des timbres avec une lampe ultra-violette. Je
recommande particulièrement le money-spy. C’est une espèce de boîte qu’on utilise pour vérifier si des billets de banque
sont faux. Elle crée automatiquement de la noirceur; cela permet de distinguer facilement l’existence de marquage. Les
lampes portatives sont un pis-aller. Parfois elles vous induirons en erreur en plus d’être dangereuses pour les yeux (il ne faut
jamais regarder directement une lueur ultra-violette. Avec de l’expérience, vous arriverez à identifier plusieurs sous-types de
marquage à l’œil nu.

Le marquage “ Winnipeg ” est appelé ainsi parce qu’il fut d’abord introduit et expérimenté dans la ville de Winnipeg au
Manitoba. Dans ce type de marquage, des bandes d’un produit phosphorescent sont appliquées sur les timbres d’une feuille.
Ces bandes deviennent fluorescentes lorsqu’elles sont stimulées par la lueur d’une lampe ultra-violette. La particularité du
marquage de Winnipeg est qu’il continuera brièvement à briller lorsque la lampe sera éteinte; ceci n’est pas le cas pour le
marquage général. Pour plusieurs types de marquage de Winnipeg, et spécialement lorsqu’ils sont oblitérés, il faut une
bonne lampe pour distinguer le marquage. Il suffit de voir le marquage de Winnipeg une seule fois sous la lampe pour pouvoir
toujours les identifier ultérieurement. Une dernière particularité du marquage Winnipeg est qu’il ne se voit pas, ou presque,
sous la lampe allumée lorsque le papier est à très haute fluorescence (hibrite). Il faut éteindre la lampe pour voir s’il y a un
marquage Winnipeg sur de tels timbres. Ceci est important puisque la variété Unitrade (459bpii) qui cote à $750.00 ne peut
être identifiée que de cette façon.



Image 7.
Bloc du 5¢ avec “ marquage Winnipeg ” du type barre centrale.
Malheureusement, le marquage Winnipeg n’est pas toujours
aussi prononcé; il est particulièrement difficile à distinguer sur
les valeurs des 6 ¢, 7 ¢ et 8 ¢ parlement.

On distingue trois sous-types de marquage Winnipeg selon la localisation sur les timbres des barres de marquage. En
effet, on a marqué les timbres avec des barres verticales sur les côtés droit et gauche du timbre; on appelle ce type
“ marquage deux barres ”. Les timbres peuvent aussi être marqués d’une seule barre, soit dans le centre du timbre (donc
“ marquage barre centrale ”) ou sur l’un des côtés verticaux du timbre (“ marquage une barre ” soit à gauche ou à droite).
Ceci étant dit, on distingue donc les variétés suivantes de marquage de Winnipeg sur les timbres de la série du Centenaire :

· Timbres de la série du Centenaire avec “ marquage Winnipeg ” : 1¢, 2¢, 3¢, 4¢, 5¢, 6¢ orange et noir, 7¢, 8¢
parlement, 10¢, 15¢, 20¢, 25¢. On ne trouve pas de marquage Winnipeg sur les autres valeurs de la série.

· Timbres avec marquage de Winnipeg “ deux barres ” (cotés droit et gauche) : 1¢ gomme dextrose, 2¢ gomme
dextrose, 3¢ gomme dextrose, 5¢ gomme dextrose, 6¢ orange gomme dextrose avec perforations 10 X 10 et 12½ X 12, 7¢
gomme dextrose, 8¢ parlement gommes dextrose et APV, 10¢ gommes dextrose et APV, 15¢ gommes dextrose et APV,
20¢ gommes dextrose et APV, 25¢ gomme dextrose. Tous ces timbres sont trouvés sur des feuilles de 100 ou de 50.
Cependant le 5¢ a aussi été émis en feuillets miniatures; ceux-ci sont difficiles à distinguer du 5¢ en feuille de 100 sauf s’ils
proviennent du bord du feuillet. Dans ce cas, ils ont un bord droit; cela est la preuve qu’il s’agit d’un timbre du feuillet
miniature puisque aucun timbre de 5¢ avec marquage Winnipeg deux barres n’a été émis sur feuille de 100 avec un bord
droit.

· Timbres avec marquage de Winnipeg “ barre centrale ” : 1¢ gommes dextrose et  APV, 2¢ gommes dextrose et
APV, 4¢ gommes dextrose et APV, 5¢ gommes dextrose et APV, 6¢ noir gomme dextrose matrice II et gomme APV
matrice I.

· Timbres avec marquage de Winnipeg “ une barre ” sur le côté droit ou gauche : 4¢ gomme dextrose.
Il y a donc 28 types principaux de marquage Winnipeg. Cependant, si l’on considère l’existence de permutations avec les

différences de papier et de fluorescence, ces variétés deviennent encore plus importantes.

Un dernier élément à rappeler au sujet du marquage de Winnipeg est que les blocs de coin de feuilles n’ont pas
d’inscriptions. De tous les timbres marqués Winnipeg, seul le 339p a des inscriptions marginales.

Le deuxième type de marquage est celui qu’on appelle “ général ”. Il fut introduit en 1971. La composition chimique de
ce marquage est telle qu’il brille d’une intensité bien supérieure à celle du phosphore de Winnipeg, lorsque mis sous la
lampe ultra-violette, mais cesse de briller aussitôt qu’on éteint la lampe. On en dénote deux sous-types qui correspondent
généralement aux deux compagnies l’ayant utilisé.



A.N.P.B. Inc.

suite le mois prochain

Image 8.
Exemple du marquage général (type OP-2) sous la lampe ultra-
violette.

Selon David Gronbeck-Jones, dans son étude The Centennial Definitives of Canada, le premier type aurait été utilisé par
la CBN. On l’appelle OP-2. Sous la lampe, le marquage général OP-2 montre une variété de fluorescence, allant des
couleurs crème ou ivoire jusqu’au jaune pâle ou au jaune foncé. Les marges de la fluorescence sont nettes et bien définies.
Le deuxième type est appelé OP-4 et fut principalement utilisé par la BABN jusqu’à son retrait définitif en 1973. Sous la
lampe, OP-4 brille d’une intensité qui surpasse OP-2. La couleur est jaune mais avec une teinte de vert. Cette teinte de vert
permet de l’identifier sans erreur possible. Les marges de ce type de fluorescence sont floues et ne sont pas bien définies
comme celles de OP-2. Cette fluidité est dû au phénomène de la migration. En effet, il fut découvert, assez tôt, que ce type
de fluorescence migrait! Cette migration se retrouve d’abord sur le timbre lui-même, mais aussi sur tout autre papier qui vient
en contact avec le timbre ainsi marqué. Il migre donc sur d’autres timbres, sur les pages d’album, sur le couvert des carnets
etc. Comme les collectionneurs se sont plaints de ce phénomène, le marquage OP-4 a donc été retiré du marché. Depuis,
tous les timbres du Canada sont marqués avec la phosphorescence OP-2.

Le marquage OP-2 se retrouve sur les timbres en feuille suivants : 1¢ (APV), 2¢ (APV), 3¢ (pré-oblitéré avec gomme
APV), 4¢ (APV)¸6¢ noir (APV) et pré-oblitéré avec gomme APV, 8¢ parlement avec gomme APV, 10¢ et 15¢ avec gomme
APV. On le trouve aussi sur un carnet de $0.25 avec dentelure de 12½ X12, gomme APV. Ce carnet contient deux 8¢
parlement, un 6¢ noir et trois 1¢ (notre carnet type 16; ces types de carnets seront expliqués plus tard). Finalement, on le
trouve aussi sur le timbre roulette de 8¢. Tous les timbres roulettes de 8¢ ont été marqués avec OP-2; c’est donc le meilleur
timbre pour faire son apprentissage de ce type de marquage.

Sur feuilles, le marquage migrateur OP-4 n’est trouvé que dans les 8¢ parlement avec gomme dextrose. Cependant, on le
retrouve sur trois différents carnets : d’abord sur un carnet de $0.25 avec la même distribution de timbres que le carnet OP-2
décrit ci-dessus (type 16); ensuite sur un carnet de $0.50 avec cinq timbres de 8¢, un de 6¢ noir, et quatre timbres de 1¢
(type 17); enfin sur un carnet de $1.00 qui contient 11 timbres du 8¢ parlement, un 6¢ noir et six timbres de 1¢ (type 18).

Un dernier commentaire sur le marquage : il existe plusieurs erreurs de marquage et leur recherche dans des bottes de
cent timbres vaut le temps qu’on y consacre. Ken Rose, dans son catalogue Canadian Tagged Errors and Tagged Perfins
(édition de 1995), en a identifié 65 différentes! Ces erreurs affectent tous les timbres marqués de l’émission du Centenaire.
Ces erreurs de marquage ont une valeur minimum au catalogue de $3.00 pour quelques variétés communes d’oblitérés et de
$600.00 dans le cas de l’erreur la plus spectaculaire parmi les timbres neufs. J’ai compté 20 erreurs différentes qui valent
plus de $50.00 au catalogue de 1995 (qu’en est-il maintenant six ans plus tard?); 13 étaient sur des timbres neufs et 7 sur
des oblitérés. Qu’attendez-vous pour les rechercher? Quand je pense à tous ces collectionneurs qui passent des heures à
essayer de trouver un petit point sur des timbres alors que ces variétés ne valent habituellement guère plus de $2.50 …
Selon Ken Rose, seulement 10% des erreurs de marquage sont trouvées.
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Philatélie en bref
Jean Lafontaine

Oh ! Mirroir !
Lorsque les postiers changeaient la date des

oblitérateurs à la main, il arrivait des inversions de chiffres
donnant des résultats parfois originaux. Aujourd’hui, ce
sont des ordinateurs et des imprimantes à jets d’encre qui
oblitèrent le courrier.

Quelqu’un peut-il m’expliquer l’impression en
mirroir des lettres de l’adresse française de
«www.PostesCanada.ca» alors que les deux autres lignes
(en haut et en bas) sont correctement écrites? Le texte n’a
pas été écrit de droite à gauche, chacune des lettre est
dans la bonne position, mais imprimée en mirroir. Bizarre !

Contrat unique
Le contrat pour l’impression des trois premiers

timbres canadiens vient d’être vendu à l’enchère eBay
pour une somme approchant les 60,000$ canadiens.

Ce contrat a été attribué à «Rawdon, Wright, Hatch
and Edson» pour imprimer les timbres de 3 pence, 6
pence et 1 shilling (12 pence), le tout au prix de 20 cents
le mille timbres. Le contrat de 7 pages, rédigé à la main et
signé le 21 juin 1851, est le plus ancien document
retrouvé, puisque le contrat d’impression, par le même
fournisseur, des premiers timbres américains n’a jamais
refait surface.

Les photos des timbres 1, 2 et 3 proviennent des
archives postales que je vous invite à consulter. Tous les
timbres canadiens y sont illustrés avec une notice sur les
détails de l’émission.

 http://www.collectionscanada.ca
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Introduction

La superficie plantée de vignes en France est la troisième plus grande sur terre après
l'Espagne et l'Italie. Toutefois, elle domine le vignoble mondial.  Ses trois plus prestigieux
vignobles (Bordelais, Bourgogne et  Champagne) produisent des vins qui sont reconnus et
recherchés à travers le monde. Le vin bourguignon est, sans conteste, l'ambassadeur le
plus célèbre de cette région.  

Le prestige des vins de Bourgogne est fortement influencé par des facteurs tels que le terroir,
le ou les cépages utilisés, l'art du vigneron et par son image. Cette dernière est très dépendante
des événements religieux, guerriers, folkloriques ou diplomatiques qui ont eu lieu au cours de
son histoire.  

Cette présentation «classe ouverte» a pour but de donner un aperçu de l'histoire de la vigne
et du vin en Bourgogne de la période celtique (1200 à 52 av. J. C.) jusqu'à la Révolution
française (1789) alors que les principaux vignobles bourguignons sont divisés et vendus à
titre de biens nationaux.    

Situation géographique 

Avant la Révolution française de 1789, la Bourgogne constituait une des Provinces du
royaume de France. Napoléon 1er découpa la France en régions administratives, les
départements, qui sont maintenant au nombre de 95. 

La Bourgogne est une région située dans la partie centre-est de la France. Dijon, la ville
la plus importante, est la capitale historique de la région. Une distance de 310 kilomètres
la sépare de Paris.   

Afin de comprendre cette situation géographique de la Bourgogne, nous invitons le
lecteur à consulter les deux cartes présentées en annexe. 

Bourgogne :
La vigne et le vin

Yvan Leduc

De la Bourgogne celtique 
(1200 à 52 av. J. C.)

à la Révolution française (1789)

Jean
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BOURGOGNE CELTIQUE ( 1200 à 52 av. J.-C.)

Les Celtes, population indo-européenne, originaires d'une région située entre le Rhin et le
Danube, sont arrivés en France à partir de 1200 av. J. C. Dès le 6e siècle av. J. C., les nobles
celtes entourent leurs morts avec des richesses. Le cratère de Vix, découvert en 1954 en
Bourgogne, sur la route de Châtillon à Troyes, où se trouvait un puissant oppidum, en est un
grand témoignage.

La découverte du cratère de Vix permet de croire qu'au cours de la période de la Bourgogne
celtique, les Celtes consommaient du vin. Ce cratère de bronze, d'une hauteur de 1,65 m,
pesant 180 kg, pouvait contenir 1200 litres de vin mêlé d'eau. La photo donne un aperçu de la
dimension du cratère (illustration1).

Enjalbert (1) mentionne qu'à cette époque, lorsque
le vin devait être transporté sur une longue distance,
on  le «forçait», c'est-à-dire, on y ajoutait des
raisins secs et le plus souvent du miel.  Une fois
arrivé à destination, le vin devait être filtré avant
d'être servi et mélangé à de l'eau afin de le rendre
«agréable» à boire. 

Les chevaux illustrés sur le timbre-poste de France
(illustration 2) représentent un fragment du cratère de
Vix. On les retrouve sur la couronne entre les deux
anses. Cette figurine postale a été mise en vente le 28
mars 1966 dans le cadre de la série artistique 1966 et
elle fut retirée de la vente  le 21 janvier 1967. Imprimée
à 6, 95 millions d'exemplaires, cette vignette fut utilisée
comme valeur complémentaire (Note 1).  

Illustration 1 : Photo du cratère de Vix.

Illustration 2 : Timbre représentant un
fragment du cratère de Vix découvert en

1954 dans le Châtillonnais.



PÉRIODE GALLO-ROMAINE ( 52 av. J.-C. à 476 apr. J.-C.)

En se basant sur l'étude de Bernard Bouloumie (2), plusieurs indices  permettent de croire
que les Celtes ont probablement bu du vin au cours de la période de la Bourgogne celtique.
Toutefois, la lecture de certains ouvrages spécialisés démontre que les origines de la viti-
culture et de la viniculture en Bourgogne ne sont pas évidentes.

Selon Jean-Paul Pigeat (3), «La vigne existait en Gaule, avant la conquête romaine, mais
les Gaulois ne connaissaient pas encore les secrets de l'élaboration du vin.»

Michel Mastrojanni (4) note que «La viticulture gauloise, ou plutôt gallo-romaine, com-
mence au milieu du 1er siècle, lorsque l'empereur Claude, originaire de Lyon, concède très
largement la citoyenneté romaine aux élites locales.» Ce privilège de planter la vigne,
entre autres, leur a été accordé afin de s'assurer de leur fidélité. 

Après avoir analysé de nombreuses sources historiques, Jean-François Bazin (5) arrive à
la conclusion  qu'il est probable qu'entre 400 et 100 av. J. C., des tribus celtes, après avoir
vécu entre le lac de Côme et Milan, sont rentrées en Gaule et y ont importé la culture de
la vigne ainsi que l'art du vin. 

Malgré la difficulté de déterminer l'origine de la vigne et du vin en Bourgogne, le bloc-
feuillet «non-officiel» émis pour souligner le Salon philatélique de Dijon «Bourgogne
1987» illustre Astérix et Obelix, accompagnés de leur chien Idéfix, sur une route située
entre un vignoble bourguignon et la poste d'Alésia (illustration 3).

Illustration 3 : Bloc émis pour souligner
le Salon philatélique de Dijon «Bourgogne 1987». 

Astérix et Obelix, accompagné de leur chien 
Idéfix, transportent du courrier au

milieu des vignobles bourguignons.



La ville de Dijon est la capitale de la Bourgogne. Elle est située à quelques kilomètres
d'Alésia, place forte gauloise où eut lieu en 52 av. J.-C. la défaite finale des Gaulois et de
leur chef Vercingétorix.

Dans le coin gauche du bloc-feuillet, nous apercevons une reproduction du timbre
Bourgogne 10 centimes, (ill. 4) émis le 11 mai 1949, retiré le 13 octobre 1951 et tiré à 145
millions d'exemplaires. Ce timbre ainsi que quatre autres font partie de la série des bla-
sons des provinces françaises commencée en 1943 et qui composaient les basses valeurs
de la série générale; ils servaient à l'affranchissement des journaux. 

Le timbre de Vercingétorix (ill. 5) fait partie de la série des grands noms de l'Histoire
1966.  Émise le 7 novembre 1966 et retirée le 23 septembre 1967, cette vignette de 0,40
franc fut imprimée à 6,55 millions d'exemplaires et destinée pour l'affranchissement de la
carte postale dans le régime international. 

Note 1 : Les tarifs, les tirages et les dates d'émission sont tirées des catalogues Brun et col-
laborateurs (8),  Dalley (11) et Storch, Françon et Brun (12). 

Illustration 4 : Bourgogne 10 ¢. Timbre émis dans la
série des blasons des provinces françaises en1949.

Illustration 5 : Vercingétorix. Timbre émis dans la série des grands noms
de l'Histoire en 1966.
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Erreur

En philatélie, il est juste de dire « errare humanum est » puisqu’une erreur philatélique
est habituellement de source humaine. Il peut s’agir d’une erreur dans le design du
timbre, comme dans le cas du timbre américain dédié à Bill Pickett et pour lequel on

avait originellement utilisé le portrait d’un autre homme, de
son frère en particulier. Plusieurs pays se sont rendus coupables
de telles erreurs, tel ce pays africain qui a mal identifié
plusieurs oiseaux qui ne venaient pas de son pays.

Les erreurs philatéliques sont nombreuses. Parmi celles-ci
on note les erreurs de perforation qui nous donnent des
timbres partiellement perforés ou des imperforés. Dans ce cas
l’opérateur du perforateur n’a pas été suffisamment vigilant,
particulièrement s’il y a eu une panne temporaire d’électricité,
ou si le perforateur s’est arrêté temporairement. On a aussi
les erreurs de marquage créées par le mésalignement des
bandes de marquage (plusieurs centaines sont répertoriées

dans le catalogue de Ken Rose intitulé Canadian Tagged Errors and Tagged Perfins). La
plus célèbre erreur en philatélie canadienne est certainement celle du centre inversé du
timbre de la canalisation du St. Laurent (Scott 387a). Dans ce cas, le technicien, qui devait
faire plusieurs opérations dans le processus d’impression, a placé les feuilles dans le mauvais
sens dans la machine. En philatélie américaine, la palme doit être décernée à l’inverted
Jenny (C3a) qui commande des mises dépassant 100,000$. On trouve aussi plusieurs
erreurs de couleur en philatélie mondiale. Un autre type d’erreurs est celui de l’impression
de l’image du côté de la gomme. Cela nous rappelle que dans
le précédé d’impression des timbres canadiens, on applique
d’abord la gomme d’un côté, puis les feuilles sont tournées et
l’image est imprimée de l’autre côté. Pour qu’une erreur se
produise, il faut que le technicien ait «oublié» de tourner les
feuilles. C’est le cas des timbres canadiens 460fi, 715a et
790a.

On note aussi la cause humaine des erreurs de double
impression et d’inscriptions manquantes. Dans ce dernier cas, le
technicien n’a pas effectué toutes les opérations qu’il devait faire.

Vocabulaire philatélique

Variétés
Philatéliques

Claude Bélanger

Erreur de l'Inverted Jenny.
L'un des timbres les plus

recherchés de la philatélie
américaine.

Timbre de la Canalisation du
St Laurent inverti. L'une des
erreurs les mieux connues en

philatélie canadienne.
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Pour l’étude des erreurs, en philatélie cana-
dienne, le meilleur guide est le Catalogue
Darnell des Erreurs philatéliques canadiennes.
Raretés et curiosités, 2005. Néanmoins, il
serait plus juste d’intituler ce catalogue Erreurs et
variétés philatéliques canadiennes. En présentant
tout comme des erreurs, le Catalogue Darnell
contribue à répandre l’ambiguïté parmi les
collectionneurs. 

Variétés

Une variété est un timbre qui diffère de
l’exemplaire normal sous au moins un  aspect. Cette déviation de la normalité est souvent
de source mécanique. Dans ce cas, les variétés sont causées par des défectuosités de la
machine ou par une détérioration du matériel utilisé, particulièrement par l’usure des
planches qui nécessite la création d’autres planches ou l’intervention du maître-tailleur
qui doit faire des retouches, ou des ré-entrées sur la planche. Ces nouvelles planches, ces
retouches et ces ré-entrées deviendront des variétés. Ainsi, lorsqu’un défaut se développe

sur une planche une variété fera son apparition. Il en est ainsi pour le cadre de porte de la
peinture de Krieghoff (610i) ou de la fente dans la tente indienne de la peinture de Paul
Kane (553i).

Certaines variétés sont délibérément planifiées et ne sont pas de source mécanique. Il en
est ainsi pour les changements de papier au cours de l’impression, ou de l’introduction
d’une nouvelle gomme ou d’une nouvelle perforation. En philatélie canadienne, les
variétés de marquage sont aussi nombreuses, particulièrement dans la période de 1967 à
1973; voilà ce qui rend l’émission du centenaire si intéressante. 

Les variétés sont dites constantes ou inconstantes. Une variété constante est celle qui apparaît
sur toutes les feuilles, philatéliques ou non-philatéliques, et toujours à la même position.
Une variété inconstante est soit celle qui apparaît temporairement lors du processus
d’impression – par exemple, une saleté peut apparaître sur la planche et causer une

Point dans l'eau. Variété du 369i

Roi qui louche (182iii) Variété classique de la philatélie canadienne



variété dite «beigne», ou un point sur un
timbre; cette variété peut se trouver sur
plusieurs feuilles – ou qui apparaît en
permanence tard dans l’impression des
feuilles. Les variétés dites «filaments
(hairlines)» sont de cette catégorie. 

Nos catalogues listent de nombreuses
variétés, surtout pour les 30-40 dernières
années. Certaines variétés classiques sont
très recherchées : l’homme dans le mat
du Bluenose (158iii), la croix manquante
sur le 173i, la variété du shilling (216i), la
jambe brisée du cavalier de la gendarmerie
royale (223ii) ou l’oiseau manquant sur
le totem indien (572ii). Ces variétés
commandent des prix intéressants pour
ceux qui les possèdent.

Les philatélistes auraient avantage à se procurer les ouvrages spécialisés qui identifient les
variétés classiques. Nos catalogues font du bon travail pour les variétés modernes. Mais ils
sont plutôt médiocres pour les nombreuses variétés classiques. Or, il y a là des découvertes
phénoménales à faire. Puisque la plupart des philatélistes et des marchands ne possèdent
pas l’information permettant d’identifier ces variétés classiques – sauf pour les rares
exceptions qui sont listées dans les catalogues Scott et Darnell – il est donc possible de
trouver d’excellentes variétés à prix très modique. Pour cela, cependant, il faut des
connaissances, donc des sources d’information. Vous verrez que vos découvertes justifieront
rapidement vos achats de littérature philatélique et que votre satisfaction de collectionneur
en sera décuplée. 

Malheureusement, la plupart des ouvrages sur les variétés sont en anglais. Même si vous
êtes peu familier avec cette langue, vous comprendrez rapidement puisque le langage est
assez simple. Je recommande particulièrement les ouvrages suivants : Hans Reiche et
Mike Sendbuehler, Constant Plate Varieties of the Canada Small Queens, 1991, 110p.;
Hans Reiche, Canada. The Admiral Flaws, 1987, 22p.;  Hans Reiche, Canada. Steel
Engraved Constant Plate Varieties, 1982, 114p. Les deux volumes de George Marler
(The Edward VII Issue of Canada, 1975, 212p. et The Admiral Issue of Canada, 1982,
564p.) contiennent aussi une mine extraordinaire d’informations. Les sept volumes de Robin
Harris sur les timbres définitifs de la période moderne sont aussi des incontournables. Ce
dernier a un site internet qui est très intéressant.
(voir http://www.adminware.ca/admphil.htm)

Variété du point sur le front (218i) Autre variété clas-
sique du Canada



EXPOSITION 

 

Si vous avez manqué la visite d’une exposition 
de timbres, vous pouvez vous reprendre ici.  
Des philatélistes ont accepté de présenter leur 
exposition. Voici les 16 premières pages. Voir le 
site internet Philabec.com pour la collection 
complète. 
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Historique 

En 1932, la Société de Saint-Jean-Baptiste demande au Ministère des 
Postes d’émettre un timbre pour commémorer le centenaire de 
l’incorporation de Montréal. La demande est refusée, puisqu’à 
l’époque, il n’était pas question d’émettre un timbre à l’effigie d’une 
personne autre que le roi ou la reine. Même refus en 1933 à la 
demande d’une série de timbres commémorant l’arrivée de Jacques-
Cartier en 1534. 
 
C’est donc en 1933 que la Société de Saint-Jean-Baptiste décide 
d’émettre elle-même des timbres pour commémorer les personnages 
et les événements qui ont marqué l’histoire canadienne-française. 
 
La première émission, en 1934, est évidemment à l’honneur de 
Ludger Duvernay (1799-1852), natif de Verchères, qui fonda la 
Société de Saint-Jean-Baptiste le 9 juin 1843. 
 
Les émissions vont se succéder régulièrement au cours des 20 années 
suivantes avec des tirages variant entre 200,000 et 2,500,000 
exemplaires.  Il y aura un bref retour en 1957, 1958 et 1959, et 
finalement deux dernières vignettes en 1967. 
 
Plusieurs des sujets traités par les vignettes de la Société Saint-Jean-
Baptiste seront repris ultérieurement par Postes Canada. 
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Fédération québécoise de philatélie 

4545, avenue Pierre-De Coubertin 

Montréal (Québec) H1V 0B2 

Téléphone: 514-252-3035  

Courriel: fqp@philatelie.qc.ca 

 

 
La Fédération québécoise de philatélie a été incorporée à but non-lucratif en 1971. Elle fut fondée 

par des bénévoles en 1965 afin de promouvoir et d’encourager la philatélie parmi ses membres. 

 

La Fédération regroupe actuellement plus de 50 clubs, dont une trentaine accueillent les jeunes, 

répartis un peu partout sur le territoire québécois. Elle compte également une section jeunesse. 

 

Au service de ses membres, mais aussi du public, la FQP distribue et diffuse variété d’informations 

aux gens intéressés à en connaître plus sur notre beau passe-temps qu’est la philatélie. 

 

 

 

Visitez notre site Internet 
 

http://www.philatelie.qc.ca 

 

Vous y trouverez plus d’informations et un formulaire pour devenir membre. 



NouveautésNouveautésNouveautésNouveautés    

Philatéliques 

 



 

 

Pierre Lavigne 
NOËL : FÊTE RELIGIEUSE ET CULTURELLE 

En tant que fête religieuse, Noël commémore, le 25 décembre de chaque année, la naissance de Jésus de 
Nazareth. Aujourd’hui, dans plusieurs pays, la période entourant Noël, appelée « temps des fêtes » revêt des 
aspects largement non-religieux et commercial. Devenue fête « folklorique », elle regroupe familles et amis 
autour d’un bon repas, d’échanges de cadeaux placés au pied du sapin traditionnel.    
 
Les administrations postales consacrent une pléthore de timbres postaux ou autres, enveloppes et cartes 
commémoratives à ce thème populaire. On y trouve à la fois des sujets religieux et culturels. 

 

Postes Canada émet alternativement trois timbres à caractère 
religieux ou profane. Cette année, trois timbres d’œuvres d’artisanat 
nous sont offerts. Le timbre religieux représente une scène rarement 
vue, tirée d’une œuvre du peintre Georges de La Tour (1593-1562), 
artiste du clair-obscur. Elle montre la grand-mère de Jésus, Sainte-
Anne, tenant une chandelle et veillant sur l’enfant.   

Timbres de l’Australie représentant les deux aspects de la fête de 
Noël : le sapin, les cadeaux, la bougie et la cloche du sapin.  Le mini 
feuillet, œuvre de l’artiste australien Paul Newton, décrit une scène 
de la Nativité : Marie, tenant dans ses bras Jésus, Joseph et les rois 
mages les regardant.                                                        

 À droite, émissions gourmandes des États-Unis. 



 

 

 

Un personnage bien connu des enfants durant le temps des fêtes :  

Le Père Noël. 
 

 

La France émet chaque année des carnets pour la Noël. En 2013, nous  trouvons 12 timbres autoadhésifs 
représentant différentes scènes de la Nativité.  

 



 

 

Le Portugal a fait de même cette année. 

 

Noël dans la forêt. Parfois, les bêtes sont plus réceptives  à la LUMIERE que les humains. Timbres de la Suisse 
et de la Suède.  

 

 

 

Dans le temps des fêtes, on aime bien festoyer. Enveloppe de Jersey. 



 

 

 

 

Et recevoir des cadeaux du Père Noël. Enveloppe de Gibraltar. 

 

 

 

La représentation du Père Noël s’inspire des dessins réalisés par Thomast Nast en 1863 à partir de la description 
faite par Clement Clark Moore en 1822 dans son poème intitulé «  A Visit from Saint Nicholas. » 

 

Mon beau sapin… 

 



 

 

 

 

Pour résumer le tout… 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

Émission conjointe de l’île d’Åland et du Vatican. Reproduction de la Nativité et de l’Adoration des Mages de 
l’auteur Bernadino di Betto (1452-1453).  

Notez les bandes intercalaires. 

Joies de Noël... 



 

 

 

 

Timbres de l’Estonie et de Norvège. 

 

 



 

 

Non seulement les autorités postales émettent des timbres, des enveloppes, des feuillets à 
l’occasion de Noël, mais aussi des cartes postales et des « timbres de Noël » mieux 
connus sous le nom de  « Christmas seals ».  

 

Feuille complète de timbres de Noël de l’île d’Åland. 

 

Cartes décoratives du même pays. 



 

 

 

Feuille complète de timbres de Noël des Îles Féroé. 

 

 

La Fête des Fêtes. Les postes israéliennes ont émis un timbre à l’occasion du vingtième 
anniversaire du Festival de Haïfa, célébrant les fêtes juives (la Hanoukka ), musulmanes 
(le Ramadan) et chrétiennes (Noël) qui se déroulent au mois de décembre. 
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 Le Mot du Président 

 
 
 
Marc Boulard, president@anpb.net, 450-655-4433 
 

Bonjour à tous, 
 
Le 2 novembre dernier a eu lieu à l’École secondaire De Mortagne le troisième atelier/conférence de la 
saison. L’atelier était en deux parties : la première partie fut une présentation de Richard Gratton, les faux 
plis et falsifications des provinces du Canada et du Brésil et la deuxième partie était une présentation de 
Yvan Leduc, la Mythologie grecque : les dieux de l’Olympe. La classe était presque pleine, car il restait 
moins de 5 places. Les participants ont beaucoup apprécié les présentations. Nous pouvons constater le 
succès de cette magnifique journée.  
 
Les 23 et 24 novembre derniers a eu lieu le salon Timbres et Monnaies mc à l’École secondaire de Mortagne. 
Je vous rappelle que l’entrée est gratuite sur inscription et comme pour le salon de septembre, une seule 
personne a payé 5 dollars pour l’admission. Monsieur Paul-André Séguin a réussi à recruter plus de 25 
nouveaux membres avec l’aide de Monsieur Michel Jacques et de Madame Maryse Beaudoin. Félicitations 
à vous trois pour votre dynamisme et l'efficacité de l’accueil. De plus, près de 12 copies du catalogue de 
timbres Unitrade 2014 ont été vendues aux membres pour la somme de 25 dollars chacun au lieu des 43 
dollars du prix de détail suggéré. Nous étudierons sous peu la possibilité de faire la même chose avec les 
livres de référence numismatiques. 
 
Le prochain atelier/conférence aura lieu le 7 décembre et sera dédié à la numismatique. Louis Chevrier nous 
fera une présentation sur les fausses pièces canadiennes à 14 h 30 au local F-103 (à droite de la porte 
d’entrée) à l’École secondaire de Mortagne. Je vous rappelle que c’est gratuit pour tous, alors n’hésitez pas 
et venez vous instruire. Le 11 janvier, l’atelier/conférence sera dédié à la philatélie. 
 
Le 15 décembre aura lieu la rencontre des collectionneurs à la salle paroissiale Sainte-Famille, au 553 rue 
Saint-Charles, à Boucherville. Ce sera la dernière chance de l’année pour les cadeaux des Fêtes auprès de 
nos 15 membres-exposants. 
 
Depuis le dernier salon, nous nous sommes modernisés et maintenant nous acceptons le paiement des 
cotisations et des produits de l’Association par carte de crédit. À partir de nos téléphones intelligents, nous 
avons un adaptateur qui permet de recevoir des paiements des trois principales cartes de crédit (VISA, 
Mastercard et American Express). La technologie avance constamment, n’est-ce pas incroyable? 
 
 
Numismatiquement et philatéliquement vôtre. 
 



 

 

 

 

 

 



activités à venir dans le 

monde philatélique au 

Québec 

C a l e n d r i e r 



    1 décembre 2013
Regroupement de clubs numismates et philatéliques
Endroit : Centre Raymond Blais, 6 rue Olympique, Lévis
Activité : Salon du Collectionneur de Lévis

    4 décembre 2013
Le Club Philatélique Phila-Laval
Endroit : 25 rue St-Louis, Pont-Viau, Laval - Local # 105
Activité : Rencontre

    7 décembre 2013
Fédération québécoise de philatélie
Endroit : locaux du groupe ALFA au 75 des Épinettes, deuxième étage, suite 3, Québec
Activité : Samedi du timbre de Québec
10h à 15h  

Échange, encan, aide aux débutants, cahiers de bourse, bibliothèque

philatélique, expertise, marchands sur place, prix de présence.

    7 décembre 2013
Association des numismates et des philatélistes de Boucherville inc.
Endroit : École secondaire De Mortagne, 955 boulevard de Montarville, Boucherville
Activité : Atelier - Les fausses pièces canadiennes - Louis Chevrier
Atelier/Conférences à l'école secondaire de Mortagne, 955 boul. de

Montarville, Boucherville, salle F103 (à droite en entrant). 14h30 à 16h00

    9 décembre 2013
Société Philatélique de la Rive Sud
Endroit : Centre Jeanne-Dufresnoy, 1 Curé Poirier est, Longueuil
Activité : Rencontre de 19h à 21h
VENTE SUR OFFRES AU PROFIT DE LA SOCIÉTÉ ++ Causerie : «Livraison

de postes par chiens»    par M. Louis-Philippe Caron

    14 décembre2013
Club philatélique de la Vallée du Richelieu
Endroit : Cafétéria de la Polyvalente de Beloeil, 725 de Lévis
Activité : Rencontre du samedi
11h à 16h

    14 décembre 2013
Fédération québécoise de philatélie
Endroit : Stade olympique
Activité : Samedi du timbre de Montréal
10h à 15h  

Échange, encan, aide aux débutants, cahiers de bourse, bibliothèque

philatélique, expertise, marchands sur place, prix de présence.

    15 décembre 2013



Association des numismates et des philatélistes de Boucherville inc.
Endroit : Salle paroissiale Sainte-Famille, 553 rue Saint-Charles, Boucherville QC
Activité : Rencontre des collectionneurs
De 9h à 10 h, période réservée aux membres seulement. Public de 10h à 16h

    18 décembre 2013
Le Club Philatélique Phila-Laval
Endroit : 25 rue St-Louis, Pont-Viau, Laval - Local # 105
Activité : Rencontre

    4 janvier 2014
Fédération québécoise de philatélie
Endroit : locaux du groupe ALFA au 75 des Épinettes, deuxième étage, suite 3, Québec
Activité : Samedi du timbre de Québec
10h à 15h  

Échange, encan, aide aux débutants, cahiers de bourse, bibliothèque

philatélique, expertise, marchands sur place, prix de présence.

    8 janvier 2014
Le Club Philatélique Phila-Laval
Endroit : 25 rue St-Louis, Pont-Viau, Laval - Local # 105
Activité : Rencontre

    11 janvier 2014
Club philatélique de la Vallée du Richelieu
Endroit : Cafétéria de la Polyvalente de Beloeil, 725 de Lévis
Activité : Rencontre du samedi
11h à 16h

    11 janvier 2014
Association des numismates et des philatélistes de Boucherville inc.
Endroit : École secondaire De Mortagne, 955 boulevard de Montarville, Boucherville
Activité : Conférence - sujet à confirmer
Atelier/Conférences à l'école secondaire de Mortagne, 955 boul. de

Montarville, Boucherville, salle F103 (à droite en entrant). 14h30 à 16h00

    18 janvier 2014
Fédération québécoise de philatélie
Endroit : Stade olympique
Activité : Samedi du timbre de Montréal
10h à 15h  

Échange, encan, aide aux débutants, cahiers de bourse, bibliothèque

philatélique, expertise, marchands sur place, prix de présence.

    18 et 19 janvier 2014
Association des numismates et des philatélistes de Boucherville inc.



Endroit : École secondaire De Mortagne, 955 boulevard de Montarville, Boucherville
Activité : Salon Timbres et Monnaies
De 9h à 10h réservé aux membres.

Public de 10h à 16h.

    22 janvier 2014
Le Club Philatélique Phila-Laval
Endroit : 25 rue St-Louis, Pont-Viau, Laval - Local # 105
Activité : Rencontre

    1 février 2014
Association des numismates et des philatélistes de Boucherville inc.
Endroit : École secondaire De Mortagne, 955 boulevard de Montarville, Boucherville
Activité : Conférence - sujet à confirmer
Atelier/Conférences à l'école secondaire de Mortagne, 955 boul. de

Montarville, Boucherville, salle F103 (à droite en entrant). 14h30 à 16h00

    5 février 2014
Le Club Philatélique Phila-Laval
Endroit : 25 rue St-Louis, Pont-Viau, Laval - Local # 105
Activité : Rencontre
Encan crié

    8 février 2014
Club philatélique de la Vallée du Richelieu
Endroit : Cafétéria de la Polyvalente de Beloeil, 725 de Lévis
Activité : Rencontre du samedi
11h à 16h

    8 février 2014
Fédération québécoise de philatélie
Endroit : locaux du groupe ALFA au 75 des Épinettes, deuxième étage, suite 3, Québec
Activité : Samedi du timbre de Québec
10h à 15h  

Échange, encan, aide aux débutants, cahiers de bourse, bibliothèque

philatélique, expertise, marchands sur place, prix de présence.

    15 février 2014
Fédération québécoise de philatélie
Endroit : Stade olympique
Activité : Samedi du timbre de Montréal
10h à 15h  

Échange, encan, aide aux débutants, cahiers de bourse, bibliothèque

philatélique, expertise, marchands sur place, prix de présence.

    16 février 2014
Association des numismates et des philatélistes de Boucherville inc.



Endroit : Salle paroissiale Sainte-Famille, 553 rue Saint-Charles, Boucherville QC
Activité : Rencontre des collectionneurs
De 9h à 10 h, période réservée aux membres seulement. Public de 10h à 16h

    19 février 2014
Le Club Philatélique Phila-Laval
Endroit : 25 rue St-Louis, Pont-Viau, Laval - Local # 105
Activité : Rencontre

    1 mars 2014
Fédération québécoise de philatélie
Endroit : locaux du groupe ALFA au 75 des Épinettes, deuxième étage, suite 3, Québec
Activité : Samedi du timbre de Québec
10h à 15h  

Échange, encan, aide aux débutants, cahiers de bourse, bibliothèque

philatélique, expertise, marchands sur place, prix de présence.
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